
                                                        GENE@2010 – 25 ET 26 SEPTEMBRE 2010 

                              Lors de la réunion annuelle des Groupes Locaux et des Antennes du 9 
octobre 2010, il a été demandé à l’Antenne Parisienne du CGD de faire le bilan de sa 
participation au premier forum national de généalogie à Paris. 

                               La première analyse ne peut être que positive car il semble qu’une 
manifestation généalogique se déroulant dans la capitale est une nécessité sinon chaque 
année, du moins tous les deux ans, dans la mesure où l’Ile de France concentre 25 % de la 
population française. Quatre  biennales se sont déroulées à Paris et ont permit, chaque fois, 
la rencontre de 12 000 à 15 000 généalogistes. La critique majeure que l’on pouvait émettre 
à l’encontre de ces manifestations était le coût très élevé insupportable pour des 
associations qui, par définition, ont des ressources limitées. 

                               Ces biennales étaient organisées par une société commerciale, sous le 
patronage de la Fédération Française de Généalogie. Puis on s’est orienté vers l’organisation 
de manifestations généalogiques par des associations locales de la région parisienne (à La 
Garenne Colombes, Argenteuil, Lagny). Les coûts devenaient beaucoup plus accessibles aux 
associations mais le fait que ces manifestations se déroulent en banlieue rendaient difficiles 
la participation de généalogistes (associations et personnes individuelles) qui devaient 
traverser tout Paris pour accéder aux salons. 

                                L’organisation d’un forum par la Fédération Française de Généalogie, avec 
l’aide des Archives Nationales est, il me semble, un bon compromis au niveau du coût et du 
lieu. Les Archives Nationales semblent être favorables au renouvellement de cette 
manifestation. 

                                Ce forum a enregistré entre 4 000 et 4 500 visiteurs et on peut admettre 
que ce n’est pas si mal pour une première manifestation « nouvelle formule » à Paris. 

                                Mais passons aux critiques : 

-         un manque de place évident pour travailler efficacement (La région Rhône-Alpes 
disposait de deux tables pour quatre associations représentées, soit 1 mètre pour 
chacune), 

-         une sensibilité trop élevée aux conditions climatiques, dans la mesure où les stands 
des associations étaient implantés dans la galerie à colonnes de la cour d’honneur de 
l’hôtel de Soubise, propice aux courants d’air. 

-         Les intempéries ne nous ont pas fait défaut durant cette fin de semaine : vent, froid, 
et pluie le dimanche. Heureusement que l’ambiance était chaleureuse et que chacun 
des exposants a pris, avec philosophie, ces petits problèmes. Le dimanche, le salon 
s’est terminé à 17 h. au lieu de 17 h. 30’ du fait d’une pluie glaciale. 

-         Nous avons été légèrement perturbé par les contrôles dus à « Vigipirate » et aussi 
par la grève contre le projet de la « Maison de l’Histoire de France » mais cela n’est 
pas imputable aux organisateurs de ce forum. 

                           A l’issue du forum, la Fédération Française de Généalogie a effectué un 
sondage auprès des différents exposants. En ce qui concerne notre association, j’ai précisé 



que nous étions satisfaits moyennement compte que cette manifestation se déroulait à 
Paris ; que nous étions d’accord pour renouveler le salon dans deux ans, mais pas dans les 
mêmes conditions; qu’il serait utile de trouver un lieu non soumis aux conditions 
climatiques. J’ai souligné également les problèmes liés à un établissement « classé » : 
impossibilité d’affichage, emplacement trop réduit, … . Les conditions climatiques me 
semblent être un élément d’autant plus important que la majorité des exposants a un âge 
certain et est donc plus sensible à cet aspect !. 

                             Dans l’hypothèse d’un prochain salon, il faudra sans doute revoir la diffusion 
de l’information dans les différents médias qui me semble avoir été insuffisante. 

                             En résumé, cette manifestation est à renouveler mais dans un lieu « fermé » 
et dans des conditions de travail plus satisfaisantes. 

 


